
 

 

CHEMIN DU FACTEUR ET RESERVE DU BOUT DU LAC 

 

Massif : Bout du lac et Pays de Faverges  (alt. max : 512 m)  –  

 

IGN : 3431  OT R 
 

Dimanche : 4 Février 2018 
 

Niveau : P1T1 - Dénivelée : 80 m ( ?!)        Longueur : 14,4 km 

 
Temps de marche : 4 H 45  
 

Animateur : Bruno PIDELLO 
 

 Participants : 17 
 

 Départ : Z A des Vernays, Doussard : Altitude : 463 m 

 
Distance depuis Annecy : 18 km  
 

Compte rendu : Bruno PIDELLO 

 

Qui a eu l’idée de nommer cet itinéraire le chemin du facteur ? L’animateur qui a eu 

près de 40 ans de bons et loyaux services à la Poste peut certifier sur l’honneur qu’il 

n’y a jamais eu de tournée de facteur dans ce secteur. Et pourquoi je vous prie ? Parce 

qu’il est désert. Le mystère demeure........ 
 

C’est un mystère doublé  d’une énigme. Winston Churchill  

J’ai pénétré bien des mystères 

Dont les humains sont ébahis ; 

Grimoires de tous les pays, 

Etres et lois élémentaires. 

Charles Cros. Le Coffret de santal. 

 

9 H 45 : Parking dans la zone des Vernays dont une partie des constructions sont 

illégales. La route 4x4 longe la Serraz, modeste croupe boisée, puis elle s’enfonce 

dans la forêt. Le sol souvent boueux est dur grâce aux températures négatives. Un 

timide soleil brille. Nous quittons le sentier balisé, première difficulté, voulue par 

l’animateur, 50m de dénivelé. Ce sera presque la seule de la journée. Nous sommes 

une association sportive et le groupe est MO -TI -VE ! Cet itinéraire permet de belles 

échappées sur la vallée et les marais de Giez, refuge de beaucoup d’animaux.  

 

 

 



 

 

11 H : Nous arrivons à Giez devant le château de GY propriété de la famille de 

Chevron Villette depuis 7 siècles. Fortement remanié au XIXème siècle il a besoin 

d’une sérieuse restauration. Grandeur et misère des aristos.......Descente par le village 

et le golf de 18 trous. Nous traversons la Nationale direction Vesonne qui tire son 

nom, d’une divinité celte, Vesunnia. L’oratoire des 7 fontaines à Montmin lui était 

également dédié. On a construit dessus, au moyen âge,  un sanctuaire chrétien pour 

bien montrer aux adeptes du paganisme que s’en était fini des anciens cultes. C’était 

souvent ainsi. 

 

Nous prenons le chemin de la Combe, passons par le Villard pour longer le Mont 

Bogon et le nant de Montmin. Il est 12 H 05, le groupe refuse d’avancer. Il FAUT 

manger. Mangeons .....  

Nous nous installons sur un muret dans la pente. Ce sont les restes des murs des 

anciennes vignes qui couvraient jusqu’à la première moitié du XXème siècle toutes 

les pentes sud des Bornes d’Annecy à Ugine. Ces terrains vendus, à l’époque,  une 

bouchée de pain, valent maintenant une fortune. 

L’eau Morte, qui porte en ce moment mal son nom, sort des marais de Grand Pré et 

roule des flots tumultueux. Elle déborde de partout. La traversée du bois est difficile. 

Le chemin, devenu la rivière, est encombrée d’arbres abattus. Les habitants de l’Ile 

de France ne sont pas les seuls à avoir droit aux inondations. La nature est d’une 

équitable dureté.  

A Sollier, avant Verthier, le groupe est mis devant un choix cornélien : version courte 

ou longue ? Dans l’enthousiasme tous réclament la version longue, d’autant qu’il 

n’est que 13 H 15. Nous irons à la réserve du Bout du Lac. Ca tombe bien, 

l’animateur a un goût étrange et immodéré  pour les marécages. 

La réserve entre l’Ire et l’Eau Morte est un peu le Pâquier un dimanche après midi. 

 

L’homme est un immense marécage. Quand l’enthousiasme le prend, c’est pour le 

tableau d’ensemble, comme si dans un coin quelconque de ce marais une petite 

grenouille faisait plouf dans l’eau verte. Franz Kafka. Journaux. Oeuvres complètes 

tome 3, p 509. Gallimard. 

 

La réserve est aménagée en un parcours sur pilotis qui arrive jusqu’à la tour 

romantique, en ruines, du château de Beauvivier. Malgré son isolement il a eu une 

histoire mouvementée. C’est une importante réserve de bio diversité : animaux et 

plantes. Il y a des castors, des cormorans, des goélands, des sangliers et des 

chevreuils etc. 

Photos au pied du chêne du marais, plébiscité par un vote sur internet et qui concourt 

pour le plus bel arbre de France. 

Certains vont voir les cabanes des castors sur un sentier boueux. Et c’est le retour. 

Pas de pot de fin de randonnée. Tous les bistrots sont fermés. Misère........ 

Misère, misère ! C’est toujours sur les pauvres gens que tu t’acharnes obstinément. 

Coluche 

 

4 H 30 de marche, 14,4 km. Contrat rempli. Au mois de mars ! 

 

Photos de : Bruno Pidello  Album photos : Chemin du Facteur et Réserve du bout du lac 

https://photos.app.goo.gl/O0hru6qc8VAIrTSf1

